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»J* •"• • • • • a»s*«i nous toaloni le triomphe de BOS 
idée* rtpabHeahies et de notre idéal social 

— La li»te de la c Solidarité » soi-disant repu-
uttcajjse, • ' u t pai a u liste républicains. C'est 
use liste «rsttente. une simple liste d'iadication, 
destinée k se fondre plus on moins, dès la len­
demain dn scrutin, avec la liste collectiviate. 

Vatar neer la lista se la SoiMaHté. c est voter 
Bear le ssilaWsias, c'est roter pour la lutta des 
classes, pour l'internationalisme, c'est préparer 
le règne du drapeau rouge dans notre chère et 
vieille Cité. 

Quel est le patriote, domt le coeur vibre encore 
aux tristes souvenirs de la guerre, qui accepte­
rait une telle bonté? 

— Relises notre programme et vous seres 
convaincus de la sincérité de notre idéal. 

— Nous sommes respectueux de tontes les 
opinions, nous voulons la liberté entière pour 
tons. 

— Ne dites pas que la politique du pays n'est 
nés en jeu! La France a plus eue jamais besoin 
d'union et de concorde. 

— Bappelez-Tous les élections légialatrrea on 
la France entière ae dressait contre la doctrine 
et le désordre dn Cartel. 

— Allez-vous de nouveau courir ce» t r a m e 
périls ? 

— Alles-vous à nouveau voter pour la* par­
tisans des Malvy, des Daladier, dee Herriot et 
des BlumV 

— Non, certes. Vous voterez de nouveau pour 
la politique Poincaré, la politique de droiture, 
tl'bonnêteté. la vraie politique française! 

— C'est k elle que nous nous rallions de tout 
notre cœur. 

Notre liste d'Fuion la représente! 
Tearaaaaaeis, 

Tout au scrutin pour la défense de vos inté­
rêts et la sécurité de votre'Patrie. 

Vive Tourcoing! 

UNE RÉPONSE de .'UNION REPUBLICAINE 
DE TOURCOING 

A UNE CIRCULAIRE DE M. DRON 
L'Union républicaine adresse aux électeurs 

la réponse suivante a une circulaire de M 
Dron: 

Dans une circulaire. M. Dron nous accuse 
d'une manœuvre ridicule. 11 prétend que nous 
aurions donné l'ordre de faire voter une partie 
de nos amis au premier tour pour les socialistes. 

C'aat aae pare Invention. Jamais cette Idée ne 
aeaa est «eaaa à l'esprit. 

Nous demandons instamment il tous les rlec-
teara de voter sans rature pour notre liste 
d'Union Républicaine. 

Tais aux urnes et surtout pas d'abstention. 

CROIX 

LES ÉLECTIONS MUNICIPALES 
Nous donnons ci-apiè= la teneur d'un tract 

distribué aux électeurs de la commune, par lez 
so in du Comité républicain. Sa lecture édi­
fiera nos lecteurs mieux que ne sauraient le 
faire de longs commentaires, sur la façon 
moins qu'heureuse dont la Municipalité socia­
liste s gerc les affaires publiques durant son 
mandat. 

Promesse» électorales: 
1923. — Reconnaissante de la rue Dupire, 

aussitôt les propriétaires d'accord, ee qui ne 
peut tarder. — (Bulletin communal, signé" 
Ternes). 

1928. — Au cours de 1928, un programme 
important de travaux sera exécuté dans nos 
mes . — 'Circulaire du Parti socialiste, élec­
tions complémentaires de janvier 1928, page 3 ) . 

1929. — C'est nous qui avons bâti Croix. . . qui 
avons construit l'Hospice. l'Hôpital, la Mater­
nité, la Gare. U Pont de l'Allumette, «te . . . ; qui 
avons pavé les rues départementales, nationales 
et internationales, etc . . . . : qui arous tracé les 
grands boulevards, le Parc Karbieux, et élevé le 
«Grand B a l l o t s des Anglais!!! Parfaitement, 
c'est nous, puisque nous vous l'affirmons. 

Nous ferons mieux tncorc et, si vous nous 
réalisez, Croix sera le paradis terrestre. On mon­
tera en ballon tons les dimanches, on distribuera 
dn gâteau et des poires. . . et puis on vous don­
nera la lune.. . — (Résumé des promesses du 
oroaramme des candidats socialistes du G mai 
1929). 

Ceafondoas ces prometteurs! 
En 1938, la ï i l le a dépensé S3.358 fr. 02 xour 
travaux et entretien de !a voirie municipale. 

83.35S fr. 32 sur un budçet de S millions ',!•; 
ce n'est pas gros. . . mais eucore qu'a-t-on fait de 
ces 83.338 fr. 02? Sincèrement quel est le (,'roi-
sïen qui a constaté la moindre améliorationV... 

S'il existe ce Croisien, qu'il se nomm^! La 
Municipalité a bluffé une fois de plus en se 
taillant une réclame avec lu remaniement de la 
rue de la Gare... 

Nous avons payé 200.000 f r . dit.elle. Non! F.t 
la preuve c'est que le compte administratif du 
maire indique que cette somme doit être rem­
boursée par la Compagnie du Nord. 

SS-SÔS fr. 22, c'est tout cela qui représente le 
programme important de travaux qui devait titre 
exécuté en 192S. 

Promettre ne leur coûte rien. Exemple: la rue 
Dupire, dont les travaux « n'allaient pas tarder 
en 1923», il y a quatre ans'.!'. 

Allez la voir. . . toujours dans le même état! 

UN CONTRASTE F B A P P A N T -
Alors que nos édi les incapables et indolents 

ne bougeaient pas un pavé, k nos portes, deux 
Municipalités républicaines, avec des ressources 
beaucoup moindres, réalisaient des travaux de 
voirie, en plus des couvres sociales intéressante». 

A Wasqueha'. ville de 9.500 habitants, avec 
un bedget représentant à peu près le tiers de 
celui de Croix, la Municipalité a réfectionné dix 
rues. Elle en a pavé les accotements, comblé les 
fossés à ciel ouvert et construit des aqueducs. 

A Mouvaux, ville de 8.600 habitants, avec un 
budget inférieur de plus de 30 r/o à celui de 
Croix, la Municipalité a mis en état de viabi­
lité, avec la participation financière des pro­
priétaires, trois rues, coût: 230.000 francs; en 
pins des antres travaux de voirie. 

Ces denx communes, nous le répétons, sont 
administrées par des travailleurs, des républi­
cains sérieux, dévoués, désintéressés, qui luttent 
pour assainir les rues ouvrières. 

On y fait de l'excellent travail! au lieu de 
s'Insulter. 

U»e laexacrjrade de p l u ! 

Les socialistes ont affiché samedi soir que 
le docteur Barroycr s'était prononcé contre les 
assurances sociales. 

Est-ce bien nécessaire <le démentir cette allé­
gation absolument fausse? 

Lancée par ceux qui ne sont venus que bien 
tardivement, après tous les antres, aux assu­
rances sociales, cette calomnie sera sévèrement 
jugée par les électeurs. 

La Comité Républicain. 

A WATTRELOS 
Le tract suivant a été distribué: 

Travailla*!, dit estiez TOB salaire» ! 
Contre qui ? Contre l'Administration et le 

Conseil municipal, contre MM. Briffaut, Lc-
enmte, Delvainqnière et autres qui vous les 
réduisent en voua imposant trop lourdement. 

Comment ? 
Par les taxes et droits qu'ils ont votés. 
Ils ont voté une taxe snr la propriété bâtie 

sans exempter les petits propriétaires ouvriers. 
Ils ont voté une ta. • sur l'électricité et sont 

disposes à en créer une sur le gaz. 
Et Us ont laissé subsister en même temps 

île* droits d'octroi écrasants. 
Les recettes d'octroi ont etc eu 1928 de denx 

millions estes; ctiii mille francs environ. 
Sacez-rous ce que ça fait par habitant petit 

<>n ijraïul, riche on pauvre, indigent comme 
pumimt .' 

'M francs par an par habitant ou 360 francs 
pour une famille de quatre personnes. 

Et ils prétendent qu'eux seuls défendent les 
travailleurs ! 

Trarailltmrt.' Protestez en niasse contre le» 
impôt* Briffaut, Leeomte, Delvainqnière et 
autres »»r toi salaires. 

Envoyez ù la Maine une minoeité qui vont 
renaeijmera snr ce qui s'y passe et von» défen­
dra. 

Votez sans rature pour la liste Proportion-
naiiste. 

L 
Olivier, 

Didelot, P. Del-

P. 

FLERS-BREUCQ 
DMON RtfUiUCAlNE DtMOCRATIQUE 

ET SOCIALE 
Le peu qui a été fait as Brencq ne vient cer­

tainement pas de l'initiative de M. le Maire et 
encore moins da se» co-nstiers socialiste*. 

On »» borna k suivre l'exemple des villes voi­
sines gérées également par des socialistes sec­
taires qui ne s'inquiétèrent nullement de (rêver 
le budget communal et de gaspiller l'argent; du 
reste le résolut est connu: augmentation impor­
tante des centimes additionnels; l'impartialité 
existe snr 1* papier, voyes leurs tracts; mais, en 
fait, hélas non; car en aucune occasion Us ne 
marchandent leur parti-pris pour rejeter, négli­
ger et retarder les revendications et même les 
droits d'une partie de la classe laborieuse. 

Les socialistes n'ont pas le droit de se dire les 
seuls défenseurs de la classe ouvrière, car depuis 
bien longtemps déjà, nombreux sont les travail­
leurs qui §e sont aperçus des erreurs quelquefois 
scandaleuses et des abus d'autorité de ce» 
messieurs les socialistes, aussi les ouvriers 
s'écartent-ils de plus en plus de ces mauvais 
bergers de la classe des humbles. 

Si le bndget n'est pas en équilibre, les taxe9 
augmentent et l'épargne est menacée. 

Travailleur, qui protégera ton épargne? 
Electeurs, seuls les candidats de la liste 

Ouvrière et Républicaine, veilleront à tes écono­
mies pour que ces dernières ne soient pas la 
proie des collectivistes: afin que dans tes vieux 
jours tu puisses vivre heureux, et jouir du fruit 
de ton labeur et de ton honnêteté. 

Travail, Union, Concorde, Prudence, Econo­
mie. Impartialité. Voila la ligne de conduite des 
candidats de la liste Onvrière et Républicaine. 

Aussi le choix des électeurs du Breucq est 
certain, c'est la liste des candidats de l'Union 
qu'ils mettront dans l'urne dimanche 5 mai, ma­
nifestant ainsi leur volonté de faire triompher 
les idées d'ordre et de paix sociales en même 
temps que l'idée républicaine et démocratique. 

Donc, électeurs, ne vous laissez pas tromper 
par les violences des adversaires, ce qui importe 
c'est l'avenir de notre commune, la prospérité 
la défense de nos intérêts les pins chers. 

l'ônr le Breucq! Pour la Justice et ia Liberté! 
Les candidats républicains. 

A LEERS 
Loyauté - Impartialité 

Une mise an point de la Liste de collaboration 
répabbeaine et radicale 

Le Comité de Collaboration républicaine et 
radicale nous prie d'insérer: 

In faire-part visant la municipalité sortante 
a été distribué la nuit dernière... Par qui? 

Nous protestons contre cette manœuvre ano­
nyme. 

Nous maintenons notre déclaration: nous n'at­
taquons personne et nous ne répondrons a per­
sonne. 

A CYSOING 
Liste d'Union républicaine, démocratique 

et sociale 
Nous publions ci-après les noms des can­

didats de l'Union républicaine démocratique 
et sociale. 

Première section. — L. Belair, H. Martin, 
M. Casier, G. Olivier, L. Tbieffry, E. Dhemin. 
G. Dupont. E. Dauoby, A. Carpentier, " 
Rigaut, J. Mouque, C. Lcmaire, E 
A. Buisine, H. Quéverne, F "*' " 
salle, A. Stlen. 

Deuxième section (Quennaumont). 
Dobaisleux. J. Ledez, Clovis Delecomt. 

A BOUVINES 
Tous les conseillers sortants se représen­

tent et a leur tête, M. Félix Debau, doyen 
des maires de France, chevalier de la Légion 
d'honneur et commandeur de Saint-Grégolrc-
lc-Grand qui, depuis iilus de 57 ans, admi­
nistre la commune. 

Tous les électeurs bouvinois auront a coeui 
de voter aujourd'hui pour la liste tout entière 
des candidats d'Union rêpnblicalne, dont nous 
donnons ci-aprôs les noms: 

l'élis Debau. maire; Jean Desinareso-aux, 
adjoint; Arsène Brocart, adjoint; Louis 
Dcftontaiues, L. Delcmarle, René Descamps, 
Charles Desmarcscaux, Jean Lemahieu, H. 
Roger. Jean-Baptiste Roger, Maurice Vertain, 
Paul Wattenu, conseillers sortants. 

A CAMPHIN 
Concentration républicaine et démocratique 

Nous publions ci-après la liste des candidats 
de t'oncentration Républicaine et Démocratique, 
ainM que l'expose de leur programme: MM. Ca­
mille Delrue. adjoint au maire sortent; Louis 
Houzi'. conseiller sortant; Louis Laingncl, id.; 
Auguste Maille, id.; Louis Béghin. serrurier; 
Louis Cauwels. cultivateur: Raoul ChuSavt, id.; 
Auguste Crjnibet, cheminot: Célcstiu Darras, 
ancien maréchal-f errant : Feruand Lemaire, cul­
tivateur; Georges Vanbervesles, courtier; Henri 
Veroier, cultivateur. 

LEUR PROFESSION DE FOI 
Chers concitoyens. 

Nous présentons à vos suffrages une liste 
composée d'hommes choisis dans tous les mi­
lieux, dans toutes les professions, de divers par­
tis politiques qui se réclament des principes 
d'ordre et de justice sociale. 

Ils envisagent avant tout les nécessités muni­
cipales, la gestion la plus juste et la plus sin­
cère des intérêts de la commune, s'efforcer de 
remédier ;ï l'entretien de notre voirie, bâtiments 
communaux e! eompféter l'éclairage des rues. 

Nous demandons ta liberté pour toutes opi­
nions sincères, l'égalité de tous les citoyens de­
vant les charges imposées par la loi. 

Nous voulons aussi réaliser la véritable fra­
ternité en favorisant de tout notre pouvoir l'ap­
plication des lois sociales en faveur de l'ouvrier 
et des familles nombreuses, ainsi que l'améliora­
tion du sort de nos vieillards. 

Tels sont les principes généraux qui non* sui­
dent et que nous avons l'honneur do vous sou­
mettre. 

Nous vous demandons votre confiance. 
A HALLUIN 

Une mise an point 
Le groupe balluinois des Mutilés public ce 

qui suit: 
Le groupe ualïuinois des Mutilés de la guerre 

a été constitué pour défendre les intérêts ma­
tériels et moraux de ses adhérents. Nous 
n'avons pas k nous occuper des camarades qui 
ne font pas partie de notre association. Nous 
n i tenons pas i prendre la défense de ceux qui 
nous ont quittés librement. Nous ne tenons pas 
a participer aux conflits sociaux, ni aux luttes 
politiques, en tant que groupe des Mutilés. 

Chacun est libre d'adhérer otl il vent, pourvu 
qu'il observe les statuts de notre société. Cha­
cun est libre de faire la politique qu'il veut en 
dehors de notre société. 

Ceci dit: . . 
LA.R.A.C. n'a pas à exploiter, dans un but 

intéressé, ie congédiement d'un de nos adhérents, 
car en faisant cela: 

1" Elle empiète sur nos attributions; 
2" Elle compromet la victime et attire sur elle 

la malveillance; 
3" Elle risque de faire échouer les démarches 

faites pour obtenir sa réintégration. 
Voilà les raisons de notre Intervention. 
Jusqu'ici nous avons toujours agi pour le plus 

grand bien de nos membres. 
Notre action eslme et ferme k la fois, a pro­

duit d'excellents résultats et nous svons de plus, 
conquis l'estime de toute la population halloi-

Une causerie avec 
DARDE 

le tailleur de pierres 

imposition f Art chrétien 
. ta Société SaM-Rvc 
. l'sïôché i e UHe 

Que l'A.R.A.C. n _ _ 
veuille bien nous laissée tranquiU 

'en soit pas jalouse et qu'elle 
er tranquille. 
Le Grasse des Mutilés. 

A BOT7BAIX 
Uns réunion eeoiellete 

Pj.ir termiuer 'à campagne électorale, les candidate 
•ocialiste* donnaient samedi toir. uns réunion au 
Forer d'Education Populaire, rus Jules-Guesde. 

Toutefois, les •rtaniaatesrs sursal sois, pour atti­
rer beaucoup de monde, faire précéder cette réu­
nion d'usé promenade musicale à travers le quartier 

•i que vers 18 h., sa «ortégs te mit sa 
roatv, mrwm* S »a tète aae fanfare suivie de l'inévi­
table torture transportant les Jeûnant du parti. En 
tête des ssaalftataata «a remarquait M. Loess, ma.re. 
entouré de plusieurs ds ses sdjoiats et ds sts coa-
seritlera. 

alaltre cette promenade-propagande, la réanloa 
• 'obtint qae le eaeeae ordinaire et se groupa eue te 
nombre habituel d'aadittnrt. 

Le service d'ordre était aesuré par V. Valet, com­
missaire de police du 3e arrondissement. 

Après dix années de recueillement passées 
à Lodevo. dan» son pays natal, dix années 
pendant lesquelles U s'est a peu près tait 
oublier, le sculpteur Dardé a fait un nouvel 
envol au Salon. 

On se souvient encore du bruit que firent 
son « Faune « et sa s Gorgone ». il n'avait 
pas 30 ans, et du jour au lendemain il devint 
célèbre. La légende s'en mêla. On raconta 
qu'il était pâtre, et que c'est en gardant 
ses troupeaux, pendant les longues heures 
de solitudes champêtres et de méditations, 
qu'il avait appris la sculpture, n obtint le 
prix national. Son « Faume fut acheté par 
l'Etat, sa < Gorgone i> est au Luxembourg 

Comme la République veut quelquefois pa 
rattre encourager les artistes, et que Dardé 
était pauvre, on lui donna un atelier au 
Dépôt des marbres. Le sculpteur se mit au 
travail. Il eut un si grand nombre de visites 
de ses admirateurs, il y eut tant de dames 
américaines qui voulaient le voir, qu'exaspéré 
il mit sur sa porte une pancarte aveo ces 
mots : « Dardé ne reçoit pas. » 

Mais les années passèrent. Il n'envoya plus 
rien au Salon. 

— U est vidé, dirent de méchantes lan­
gues. 

* 
* • 

Je l'ai retrouvé il y a quelques jours sous 
l'immense verrière du Grand Palais. Il dé­
ballait lui-même les masques qu'il expose 
cotte année-ci. J'attendis que les caisses 
soient ouvertes. Cinq masques shakespeariens 
tourmentés jusqu'à la douleur, magnifiques, 
apparurent bientôt. 

—! Que c'est beau, dis-jc. 
Dardé se retourna. C'est uu véritable co­

losse. Avec sa barbe de fleuve; il ressemble 
a un dieu descendu de "Olympe. Il m écouta 
puis il se mit a rire. Lorsqu'il rit ses joue' 
remontent, ses yeux se plissent et r,e font 
tout petits, sa barbe frise davantage. s«s 
cheveux s'élèvent comme des flammes de 
punch. 

— Heiu : Dardé vidé ! Vous voyes. Et ce 
n'est que le commencement. Pendant dix 
ans. maintenant, ils vont en avoir. 

Il leva sa main, une main qui s'ouvre sur 
uu pouce formidable de puissance et qui 
girde de la grâce malgré cela. Une main 
volontaire et bien faite pour manier le mar­
teau. • * 

Je le questionnai sur les raisons de sa 
retraite. 

— Je me suis retiré chez moi, me dit-il 
A Paris, on ne peut pas travailler. Et pu!?, 
.dans la sculpture on ne peut pas songer a 
arriver jeune. Voyez Rodin, Bonrdelle, Des-
piau... Je me suis recueilli, j'ai travaillé. 

— Qu'y a-t-il de vrai dans la légende que 
l'on a créée autour de votre nom ? 

Il sourit. 
— C'est exact, me dit-il, j'ai gardé lus 

troupeaux. Mon père était fermier, fermier 
d'i notaire de Lodève. Alors, souvent je suis 
allé garder les troupeaux. 

— Mais comment avez-vous eu le go<lt 
de la sculpture ? 

— Je l'ai toujours eu. me répondit-il. Je 
me souviens qu'enfant j'essayais de tailler 
la pierre avec un vieux couteau et un mar­
teau. La première fois, j'ai essayé de faire 
un pied. Mais ce n'était pas facile. 

» J'allais a l'école... quelquefois, car, déjà, 
j'étais indépendant, ajoute-t-il en riant. Ce­
pendant,vu. Jour otL.l'y. sulss-allé, î'ai en 
entre les mains un dictionnaire. Je l'ai ïeuflre-
te. Et je suis tombé sur deux figurée qu' 
m'ont obsédé ; celle de Shakespeare et ceil-
de Dante. Le soir, je suis allô en courant 
& la bibliothèque de la ville demander H 
Shakespeare et le Dante. La bibliothécaite 
m'a ri au nez. 

— Qu'est-ce que tu veux faire avec ça ? 
Personne n'a jamais demandé ces livres. 

» Comme j'insistai, elle lca trouva. Les 
volumes étalent neufs. LorsqTie le notaire 
apprit que je lisais Shakespeare et Dante 
il s'amusa bien. Le fils de son fermier, le 
petit pitre... Vous pensez. 

» J'ai lu avec passion, at je suis toujours 
hanté par les personnages Ue Dante e( de 
Shakespeare. 

» Voila comment je travaille. Je ne sais 
pas ce que c'est qu'un modèle. Je prends UD.> 
feuille de papier blanc et une plume. Et je 
cherche mon sujet. Je dessine. Je lis. Je 
dessine. Je me promène. Je dessine. Je dors. 
Je dessine. Je le vois apparaître petit a petit. 
Ce n'est pas encore ça. Je continue. Puis, 
uu beau jour, je le tieus. Alors, je vais dans 
l i campagne, une campagne admirable au 
point de vue géologique. J'arrache un bloc 
je le porte dans mon atelier, et, a grands 
coups de marteau, je taille, s 

Après dix années d'oubli, quel accueil le 
public du Salon va-t-il réserver a l'œuvre de 
cet homme qui ressemble a un modèle di* 
Micliel-Ange et qui est un grand sculpteur ? 

Pierre BBET. 

» 
Les aviateurs polonais 

vont renouveler leur tentative 
de traversée de l'Atlantique 

Villaconblay, 4 mai. — Les aviateurs po­
lonais commandants Kubala et Izikowski. 
dont on se rappelle la tragique tentative de 
traversée aérienne de l'Atlantique d'Est en 
Ouest, en septembre 1928: perdus au-desscs 
de l'Océan, a moins de mille kilomètres de 
Terre-Nenvc, cherchant leur ronte et con­
traints d'amérir, ils furent recueillis par un 
vapeur allemand, après avoir flotté quelques 
heures sur la mer, comptent renouveler cette 
année, le grand saut de Paris a New-York, 
jamais encore réussi. Un appareil du même 
type que celui qui leur servit la première 
fois, avec quelques perfectionnements, est 
arrivé snr l'aérodrome de Villaconblay ; mo­
teur et cellule sont de fabrication français?. 

LA TRANSFORMATION 
DES TITRES DE RENTE 3 0 0 

EN RENTES VIAGERES 
Paris, 4 mai. — Le Journal officiel publie 

ce matin un décret fixant les conditions d'ap­
plication de la loi autorisant U Caisse auto­
nome d'amortissement de la dette à délivrer 
aux porteurs d'avant guerre non inscrits au 
rôle de l'impôt générai sur ie revenu des titres 
de rente viagère individuelle ou réversible, en 
échange de titres de rente perpétuelle 3 %. 

» 
Trois élèves d'un lycée parisien 

disparus depuis le 1er mai 
sont retrouvés à Montargis 
Montargis. 4 mal. — Les gendarmes de 

Montargis ont découvert dans un hôtel où 
ils étaient en train de diner, les trois élèves 
du lycée Lonls-le-Orand, Raymond Chotard. 
quatorze «ns et demi; Jean Ortoli, 14 ans; 
Kené Balzleux, 14 ans, partis de Paris le 
1" mal, a bicyclette, avec l'Intention de se 
rendre a Marseille, pour s'embarquer ensuite 
ù destination de l'Algérie. 

Sur Chotard, on a trouvé 1.4T0 franc:'. 
reliquat d'une somme de 18.500 franrs qn'H 
a déclaré avoir soustraite a sa mire. Awe 
1;' différence, ils avalent acheté quatre 
bicyclettes, dont une est restée en gare de 
Melun, et un équipement complet de boy-
scouts, qui a été retrouvé en leur possession. 

La société Saint Marc, qui groupe l^s 
aitlstes chrétiens de notre région, a pris 
nne très louable initiative que tons les ama­
teurs d'art religieux souhaitent de voir re­
nouveler. Elle a organisé, dans la grande 
salle de l'évêché de Lille, une superbe expo­
sition qui a attiré de nombreux visiteurs. 
L animateur de cette manifestation qui cons 
tituait une innovation dans notre région, est 
l'un des maîtres de la Faculté catholique des 
lettres, M. le chanoine David, dont les confé­
rences sur l'art religieux sont unanimement 
appréciées. 

Mgr. Liénart avait tenu a témoigner sa 
haute protection aux artistes et aux organi­
sateurs en présidant la cérémonie d'inaugu­
ration. 

Cette exposition comprend depuis des 
dessins et maquettes d'édifices consacrés au 
culte, jusqu'aux diverses parties du mobilic 
et de l'ornementation de nos églises : plans 
de constructions religieuses, autels, chande­
liers, vitraux, ornements de céramiques, sta­
tues, tableaux et pièces d'orfèvrerie religieuse 

Parmi les plans d'édifices, il convient de 
noter particulièrement celui de la Basilique 
que M. Louis Cordonnier, membre de l'Ins­
titut, va ériger a Listeux, sous le vocable d<? 
Sainte Thérèse de l'Enfant-Jésus : les lignes 
d> ce monument présentent un mélange de 
simplicité et d'ornementation gracieuse dans 
les détails, rappelant les styles romain et 
byzantin. 

Deux autels : l'un dédié a Saint Marc, a 
été dessiné par M. Butor et sculpté par M. 
Masselot ; l'autre, en céramique, est dû à 
M. Louwers. Il est orné de mosaïque et l'on 
aperçoit de chaque côté du tabernacle, des 
paons, symboles de l'immortalité. 

Des chandeliers eu fer forgé et d'allure 
massive présentent néanmoins un indiscuta­
ble caractère artistique. 

De nombreux vitraux, exécutés ou dessi­
nés en réduction, tiennent une large part de 
cette belle exposition. M. Merin a exposé la 
dessin d'une a Légende à* Saint Vaast » 
tout a fait remarquable, qui avec les sainte 
Ciotilde et sainte Claire d i P. Fernique, est 
destinée a la chapelle des Franciscains. 

Une « Nativité » et la « Cène » do M. 
Pruvost et cinq vitraux superbes de la vie 
de Jeanne d'Arc, destinés a ia cathédrale du 
Mans, complètent les œuvres des artistes 
vitrailleurs. 

Différents ornements de portails d'églises 
en céramiques et mosaïques retiennent éga­
lement l'attention des visiteurs aiusi que des 
panneaux en briques colorées, d'un effet très 
original dûs au P. Bellot ; ceux-ci trouveront 
leur application dans les constructions d? 
notre région. 

Plusieurs statues exécutées par M. Masse-
lot, témoignent d'une belle inspiration. 

Le peintre Jamois a exposé plusieurs ta­
bleaux, notamment c Le bon Samaritain » 
et quelques vues de Druges. 

On remarque aussi des pièces d'orfèvrerie 
religieuse inspirées des cliefs-d'œuvres an­
ciens et une « Adoration des Mages », char­
mante frise de M. Butor, pour une décoration 
de chambre d'enfant. 

Cette belle exposition de la société Saint 
Marc marque les tendances modernes o> 
l'art religieux, toujours fort «u honneur dans 
notre région, et souligne l'effort louable de 
nos excellents artistes. 

LAINES 
LES VENTES A LONDRES 

L'EXPOSITION CANINE 
DU CLUB SAWT-HUeEflî DU NORD 

Le palmarès da osmanf-Be 28 avril 
Le Club-Saint-Hubert du Nord nous com­

munique le palmarès de la seconde jodknée 
de l'exposition canine qn'll a organisée a 
Lille et qui a remporté le brillant succès 
qu'on connaît: 

Ber;ers de brie, soirs (COM), 1er Bralue, 2e Bi­
niou; (CJM). 1er Bratu», 2e Binon: (OOF). 1er 
Chérie; (CJI), 1er Chérie, S Mme Carre:. — Fauves: 
(COM), 1er Amos, à M. Kotueeau: (COF). 1er 
Ariane, i If. Dafryte; Se Fatma, à M. Beaédict-Dn-
pat; se M itère, à Mme Carrel; (OJF). 1er Fatma, 
à M Bénêdict-Dupuas ; 2s Misère, à Mme Carrel; 
(CP). 1er, (CLE), 1er. à Mme Carrel. 

Bercer» de Betuce: (COM), 1er Luron, à M. Jules 
Pourbaix; (COF), 1er Kina, à M. C. Bonlois; 2e Si-
pho, à M. Paul Olivier; 3e Sibelle, à M. Jules Pour-

(Vun 

Londres. 3 mal 1029. 
ferme; base ouverture. 

corrwpottAittt porficuKer) 

Semaine clôture 

b a r 
hollandais: (OJM), 1er Chariot, à M. Van 

t j > 

COM : 1er, Montgainy, 

L'ASSASSINAT DE M™ W1LS0N 
AUTOUQUET 

Ainsi que nous l'avions présumé lors de la 
comparution de ce cambrioleur devant le tri­
bunal correctionnel de Boulogne, de ces fa­
meuses déclarations, il ne reste plus rien 
aujourd'hui. Epstedn, voleur vulgaire en mal 
de publicité, inventa sans doute de toutes 
pièces cette histoire, aux seules fins de créer 
une diversion en sa taveur et de se rendre 
intéressant 

Les espoirs qu'avaient pu faire naître ces 
révélations, soi-disant sensationnelles, étant 
maintenant bien minces, les dernières investi­
gations n'ayant pas donné de résultats, M. 
Monmessin, juge d'instruction, a transmis le 
dossier an Parquet, en vue de la décision de 
justice à prendre. 

C'est donc, de ce fait, par un non-lieu que 
l'instruction de ce crime retentissant va se 
terminer incessamment. 

Ainsi, après un an de recherches et d'en­
quêtes, nous en sommes au même point que 
le 19 mai 1928; le mystère plane toujours 
aussi impénétrable sur cette affaire et le cou­
pable qui n'a pas encore pu être arrêté, ne 
ie sera sans doute jamais. 

• 

On arrête un domestique 
de l'homme 

trouvé coupé en morceaux 
à Madrid 

Madrid. 4 mal. — Tous les journaux espa­
gnols consacrent la plupart de leurs colonnes 
a l'affaire dn cadavre conpé en morceaux 
découvert dans une caisse, en souffrance 
depuis plusieurs mois a la gare des marchan­
dises de la Compagnie iék chemins de fer du 
Midi. 

La victime, nn nommé Pablo Casado, étai1 

un fabricant de bottes en carton, habitant 
nn faubourg de Barcelone. On a arrêté un 
domestique, Blcardo Sanchez, qui était son 
homme de confiance et auquel les amis de 
la victime reprochent d'avoir eu nne attitude 
suspecte depuis la disparition de son maltr» 

Un nommé Flgueras a également été arrêté 
au cours de la nuit. Il aurait essayé de 
prendre la fuite au moment où les agents 
allaient l'introduire dans le bureau du com­
missaire de police. 

Quant aux mobiles du crime, pour les un» 
Us relèvent d'une affaire de mœurs, pour les 
autres 11 s'agit d'une affaire de vol. Pablo 
Cisado avait perçu le jour même du rrime. 
nne assez forte somme d'argent, dont on n'a 
rien trouvé au cours de la perquisition 
opérée par la police dans la demeure de la 
victime. 

I i 
MORT DE Mgr CARON, EN PALESTINE 
Versailles, 4 mal. — Un télégramme de 

Falestine annonce la mort de Mgr Max Caron 
prélat de la Maison de 6. S. la Pape, une 
des plus nobles figures du clergé français, 
décédé a l'tge de 83 ans, dans la contrée 
nn'll avait choisie pour y exercer son apos­
tolat. Mgr Caron arait été pendant plus ce 
40 ans a la tête du Petit Séminaire de Ver­
sailles. En Palestine, il se livra a la prédi­
cation et consacra ses dernières forces \ 
l'édification, a Nazareth, d'une basilique a 
Je»us-Adoleseent, qui fut consacrée par Mgr 
Bandrillart. 

Bergen 
Aeche. 

Bergers écoaaais: (OOM), 1er CAC, Black, à Mme 
de la Poix; 2e Banco, h M. L. Vercleven: (CJM). 
1er Cika. à Mme L, Dupret; 2e Pompon, à Mme Wel­
le); ae Noté, k M. P. Eysenbout; (COF), 1er Mina, 
h Mme Audin; 2e Betty, à M- Desbouvries; 5e Cvbèle, 
à M. M. Nortl: CJF). 1er Poppy, k K. A. Carré; 2e 
Cvbèle, à M. M. Korel; 3o Laclcmc, à Mme Wetiel; 
(CP), 1er, à Mme Vretsel. 

Bergers Picarde: (COM). 1er Prince U. a M. Du-
montes: 2* Paul H. à M. F. Dessein; (OT). 2e Due, 
à M. G. Frémaui; (COF), 1er Bergère, à SI. J. Léhue; 
2e Princesse II, à M. Vanloot. 

Bouviers français: (COM), 1er CAC. Baron, i M. 
A. Bourdon; 2e Britraud, à M. Uilléquaat; (CJM), 
1er Duc, il SI. Copylliù: 2e Boule, ù M. J. Duesot ; 
3o Max. à M. Dael; (CT), 1er Cadet, à Mme P.ro-
vost; 2e Djeck, a M. Serruys; (COF). 1er Dora, 1 
M. Ober; 2a Lise, à M. Louis Lambert; 3e Rita, à 
M. Copyllio; (CJF), 1er Tommite, k M. H. Faillie; 
(CTF), 2er Sultane, à il. Guégain; (CP), 1er à M. 
Ober. 

Bouviers beizes: (COM), lr Pilou, à M. A. De-
lahave; 2e Djeck. à SI. SI. Duquenne; 3e Potin, k M. 
M. Leclercq; (CJM). 1er Mes, à i l . Le Hauelleur; 
2« Djeck. i M. J. Cocq; 3e Fa*», i M. Bracke: 
(CTM), 1er Djeck. i SI. SI. Duquesue; 2e Turc. 1 
M. Vandolaeghe: (COF), 1er Xégra. à SI. ir. Los-
feld: 2e Fili, à M. Lesquendieu: (CJF). 1er Fany, k 
M. Dierendonck: 2e Silsa. ù SI. G. Trouvé; (CTF), 3e 
Ri'.s. à M. A. Lepoutre. 

Bergers allemands: (COM). 1er Baby. I M. Louis 
Smitt; 2e Baldo. i M. Jules Bodart; Ue Ajax, i M. 
Marcel ïrubé; (CTM). 1er Verther, à M. Jules Bo­
dart; 2e Baby, i M. Louis Schmitt; (OOF), 1er Bella, 
à SI. Henri Lestienne: 2e Lisef.e. à SI. Juie; Bodart; 
3e Beiia, ù M. Loui.; Merijn; (CJK), 1er liénita. à 
SI. Jules Bodart: 2c Dinj. à M. VandersmisScn; (CP), 
1er; (CL). 1er à M. .Iules Bodart. 

(iroenenditia: (COM). 1er CAC, BoLy. i SI. St. 
Libhrecut; 2e Toaty. à M. uchaaih*-, 3c ti>i). à SI. 
Car'.icr; (CJM), 1er Taago. à SIme Dovrael; 2c Biack, 
à SI. l .uet; 3e Sprinter, i. SI. Dumoulin: (CTM), 
1er STops. à M. Lemerre; 2e Vol>», H SI. A. besnict-
tre: rriajeet, à M. Demcvère; (COF). 1er Caro'.a, 
à Sliio Dcstraiu; 2e Basstalle. 1 Mlle Destrain: 
(CTF), 1er Bagatelle, à Mlle Destrain. 

Berrers belyfs. poil court noir: (COM1, 1er lUdU, 
à M. Gaston Dubreueq: (CTM). 1er D'Hi^o. à M. 
Vanartselaert; (CJM), 1er Dick, à M. Dcmcy; (CTF). 
Kits, i. il. Petit. 

Tervueren: (COS1!. 1er CAC. Jiuoi. à M. Ledieu ; 
2e Biniou, à M. Lcqueux: 1er (autre couleur), Duesy, 
à M. Vsn Hemtlryck; (CTM), 1er Biniou, à SI. Ls-
queux); (CTF). 3e Faust», à M. Dutillie. 

Malinoit: (CCh.). 1er CAC. Hadji, à M. A. Domo-
ra: (COM), 2c Tau-0. à M. Roser Masse; 3e Dyck. 
à M. Léon Bonté; (OJM). 3e Duc, à H. Dhalluia; 
(CTM). 1er Viatacq, i M. Ch. Seyler; 2e Sépia. à M. 
Lcawrre: (COF). lr CAC, Merveii.e, a M. Vande-
kerekhovo; 2e Cjbèle, a SI. Vandekerckbove : 3e Bel-
lotte, k M. Savories: COJF). 1er Bellotte. i M. Sa-
vories: 2e Diane. * M. Lcngelé Florent; (CP), 1er, à 
M. Vandekerckhov. 

DoVermaun: (OOM), 1er Dick, à M. Bejenx; Je 
Asko, h SI. J. Mathieu: (OJiM). 1er Dick, à M. Ba-
jeux; 1er (fauve), Dolli, à M. Meyer S.; (COF). lr-
OAC, Herta, à St. Millincr; 2e Plask 
Boussant : 3o Biche, à Mme DeUd' 

Fox terriers à poil ; 
a M. Dormunil. 

Fix terriers U poil dur. — COSI : 1er CAC. Mor'.ais 
Gr.mester, à Mme Lillas; 2o. Barman, a SI. l'apin; 
Se. InopF, à Mme Lillas; — CJM : 1er, lnops, à Mme 
Lillas: 2e, Flirt Capy, à M. Gauthier; 3e, Welbore à 
51 Desmarè» ; — COF : 1er CAC. Flag, » M. Guil-
bert; 2c. Irène. » Mme Liliar; 3e. Vnnïëtto. à M. 
Henri Lefebvre; — CJF : 1er. Irène, à Mme Lillaz: 
2e, Flirt Coccinelle, à SI. Gauthier; 3e, Flirt Cita à 
M. Guilbcrt; _ Cî> : 1er, à i l . Guilbert; — CLE : 
1er à M. Gauthier, i 

Sealyhsra terrier?. — COSI : 1er. Bcnn. à M. Jean 
Léman: — COF : 1er. JOT:U1, à SIme Wiaiemsky; 
2c. CWtta. à Mme SYiazemsky; — CJF : 1er, Joyluî, 
ù Mme Wistemsks. 

Airedaics terriers. — COSI : 1er. Gragland à 
SIme Chonneaux: 2c, Intolérable, a Mm<* A. Crouan; 
3e, Porthos. à M. da LaboucUcre; — CJM : 2e, Por-
thos, à M. de Labouchère; 3e, Cubitus, à SI. Kantclli; 
— COF : 1er, Aarabella. a SIme Chonneaux: — CJF : 
1er, Cylda. i M. Santelli: 2e, Coquine a M. Robert 
Pollet; — CP : Je, à Muio Chonneaux 

Scottish terriers. — COM : 1er. Bar. 
plfanckc; 2e, Top. .\ SIme Ycrpianck 
SI Pernout; — COF : 1er. Carmen, 
ke: — CL : 1er. i Mme Verplancke. 

SVcst lligiiland terriers. — COSI : 1er, caille. Baœ. 
pino, à SI. DUPOUT: 1er rouffe. Aspad, à M. Bo-mar,; 
1er plus de 11 kil , Toto. à Mme Leroy; — CJM : 
1er, Bambiuo. à M. Dupouy; 2e bringé, Toto. à SI 
Boaman; — COSI: plus de 11 kil.. 2e, Chariot, à 
St. Fremaux: — CJF : 1er Darling, à M 
Poussette, à Slilf Lorthiois ; 3e, Beaut 
Masure. 

Canicjes, no.rs : COM : 1er CAC. A< de Trèfle, à 
SIllo Libioullc: — OTSI\ 1er, As de Trèfle, i, Mlle 
Libioulle: — COF : 1er CAC, Nelly à M. E. fcahler. 

Chow (.'hoirs bluo : COK : 1er. Chouckie, à Mme 
Weiss; Ce. T'Kell, à Maie Eioire; — CJF : 1er, 
T'Kcll, k Mme Eioire. 

Loulous blancs, mois de 3 kil. — COF : 1er, Pou­
pine, à Mme Ëienack; 2e. Chouquette, à SIme Ri-
tiine; — OTF : 1er. Chouquette, à Mme Ritaine. 

Loulous blancs, de 4 à 8 kil. — COSI : 1er Peggv, 
» M. Savaete: 2e, Youyou, i M. Sacquen'ois; — 
CJM : 1er. Youyou, k M. Bacqueuoi." : — C'OÏ : 2e, 
Rieiuctlc, à Mme Fâche. 

Eragnculc papillons. — CTF : 1er, Lisette, k M. 
Ve.sseur; 2e. Siebelie, k SI. Cl. Creton. 

Pékinois particolorc. 2 à 4 kil. — COM : lr, Ch. 
Tutti k Mlle de STobCle; 2e, Ying, k SIme Lamai-
BBSBft. 

Pékinois noirs et '!eu. — COM : 2e, Tonimy, k 
SIme Lemaire; 

Pékinois noirs. — COF : 1er CAC, Fou-Ki, k Mme 
Gueriaiu; — CJF ; Ce, Aida, J Mme L» Flisc. 

Pékinois rouges. — COSI : 1er. Bang Tzo Lin, k 
Mme Guerlain; 2e. Wolpat, .'• Mlle de Nobèle; — 
CJM : 1er. Bang Tzo Lin, à Mme Guerlain: — COF t 
1er, Faraline k Mlle de Nobel-; 2e, Catti, k Mme 
Guerlain; — CJF: 1er, Faraliuc, k Slile do Nobèle; 
2e, Catti. k Mme Guerlain. 

Pékinois chinchilla. — COSI : 1er, Chang Chang, k 
SUlo Fontaine; — CJM : 1er. Chang Chanj. k Mlle 
Fontaine; — COF : 1er, Pungetta, ù Mme Guerlain; 
2e, Tiny, k Mlle Fontaine; — CJI' : 2c Tiny, k Mlle 
Fontaine 

Pékinois par'.icolores, 4 k 8 kil. — COM : 2e, TVhy. 
cotte, k Mme Le Poix: 

Pékinois Touges. — COM : 1er CAC, Keo, k Mlle de 
Xobèle. C 

Pékinois sable. — COM : 1er, Sowing, H Mme Guer­
lain; — COF: 1er, WolpiU. i Mme Gaerlain ; — 
CP : 1er, k Mme Guerlain; 2e. i Mme Guerlain; — 
CL : 1er k Mlle de Xobèle : 2e. à Mme Guerlain. 

Japonais. — C.Ch.M. : 1er, Ca. Laya, k Mme de 
Laruage: — COM : 1er CAC, Hito. à Mme de Larnagc; 
2e. Mikado, k Mme de Larnage; — CJM : 1er. Hito. 
k Mme de Larnage; 2e, Mikado, k Mme de Larnace; 
— COF : 1er CAC. Setsouko, k Mme de Larnage: 2e. 
Kimono, à Mme de Larnage; 3e. Maruza. k SI. Mon; 

nier; — CJT : 1er, tjetsouko, k Mme de Larnage; 2e, 
Kimono, i Mme de Larnage; — CLE : 1er, k Mme d» 
Larnage; 

Ténériffes. — COM : 1er, Poupon k M. Bruyère; 
— COF : 1er, Charmante, k Mme Beruard; — CJF : 
1er, Mignonne, à Mme Bonne. 

Schippwkes. moins de 3 kil. .— COSI : 1er. Perdu 
de Vue, k M. Trivier: 2e, Gypo, i SI. Robert Boone; 
3e, Raymond, k SI. Bernard: — CJM : 1er, Zouzou 
ù il. Lebee; — COF : 1er, To»ca. k Mme II. Richard! 

Srhipnerkes, 3 à S kil. — COM : 1er, Daramis, k 
SI. ,T. Grelot: Se. Diane, k M. Dauna: — COF : 1er, 

3 SIme Ver 
3e, Fatty, i 

Mme Yerplanc 

à M. Oiii 

Dernière Heure 
Six arrestations à Paris 

pour émission de f a n titres 
Paris. 4 mal. — Tout dernièrement la po­

lice. Judiciaire était avisée qu'on cherchait 
dans des banques, a se faire prêter de fortes 
sommes sus des titres qui paraissaient faux. 
M. Nicolle, commissaire a la police Judiciaire 
ouvrit nne enquête qui établit que cas titres 
avaient été placés dans le public, p u des 
courtiers qu'il vient d'arrêter: Joseph Clarae. 
34 ans, né a Taaque (Gère), ancien remlater 
a la Bourse, demeurant rue da Château, i. 
Salnt-Leu-la-Forêt, déjà condamné à trots ' 
mois de prison avec sursis, à Bourges, pour 
abus de confiance ; Jean Cla, né â Bordeaux, 
représentant de commerce, demeurant rua 
Condorcet; Arthur Ponroy, ouvrier Impri­
meur, demeurant avenue d'Orléans, a An* 
tony ; Georges Ponroy, 23 ans, demeurant il 
Montrouge, déjà condamné; Léon Soulier, 
31 ans, garçon d'hôtel, demeurant n e Du-
perré; François Desportes, 30 ans, né â St-
Jacques (Cantal i et demeurant a CMchv. 

• 

Une soirée plus canne a Borna 
Berlin, 1 mai. — Ce soir, la situation gé­

nérale continue d'être calme, dans les quar­
tiers de Ncukoln et de Weeding. On ne si­
gnale pins aucun incident. Dans le courant 
de la journée, une personne blessée, au cours 
des troubles de ces derniers Jours, est dé­
codée a l'hépital. Plus de 300 personnes dont 
l'arrestation est maintenue, ont été trans­
portées dans les prisons de Moabit, en atten­
dant d'être Jugées. 

» 
LE PASSAGE A REIMS 

DU RALLYE AUTOMOBILE F f l f l m 
PARIS-BRUXELES 

Beinis. 4 niai. — Le rallye automobile 
féminin Paris-Bruxelles comprenant vingt-
trois membres de l'Autonioblle-Club féminin 
de Paris et de l'Ile-de-France et une cin­
quantaine île touristes est arrivé, cet après-
midi, a Beinis. venant de Bruxelles, sous lu 
conduite de la duchesse d'Uzés. Les concur­
rentes ont été reçues par le cardinal Lucon 
qui leur u l'ait visiter la cathédrale et leur 
a donné des explications sur le bombarde­
ment. A 15 b. 30 le rallye a repris la ronte 
de Paris. 

• 
UNE CONFÉRENCE COTONMMME 

A BRUXELLES 
Bruxelles. 4 mai. — Les 23 et 24 mai 

prochains se réunira à Bruxelles le OeanMS 
de la Fédération internationale cotonnier*. 
Aux mêmes dates et également a Braxellas 
le sous-comité des cotons d'Egypte tiendra 
sa réunion. 

• 
LES VICTIMES 

DU TREMBLEMENT DE TERRE en PERSE 
Téhéran. 4 mai. — Los journaux annon­

cent que le tremblement de terre a fait des 
désâls importants dans le Nord du Rhoras-
san. dans les localités Chirva et de Hachai). 
Il y aurait 70 morts. De nombreux villages 
compteraient chacun îles dizaines de morts. 

COURTES DÉPÊCHES 
— La grève da textile da Eeims a pris de l'eiten. 

sien. On compte actuellement 1.400 grévistes contre 
t>00 non-^revines. Quatre filatures sont affectées par 
le mouvement. Des tentatives de conciliation entra 
patrons et ouvriers ont «u lieu »ans„abotltir. 

— Après avoir pria connaissance cîes conclusions 
rapport du docteur Faul. sur le décès 4e u n mari. la 

pert:. 
du cka 

ivile dans l'mstruc 

— A Saint-Naralre : La grève de l'usine à «ma est 
terminée. Les ouvriers ont repris le travail. L'orge-
•iaaaioa IJ salsele a accepté les sanctions de mise A 
pied de plusieurs jours prises par la direction de 
l'usine. 

— Trois voleurs d'autos ont été arrêtas i Chartres: 
Cjarles Girard. M ans; Louis X..„ 19 évsa, tons dosa 
tourneurs sur métaux, demeurant 11 bis, rue Cbavam, 
et Roger Auffrav, 21 ans, ouvrier peintre, o •. rne ém 
Tké&trc, â Paris. 

— A Bordeaux : If. Millan Kunez banquier, cours 
Georges-Clemenceau, er son démarcheur Alvarez, ont 
été arrêtés pour abus de confiance. 

— Le président Hoover a promulgué un ordre exé-
cr.lif destituant de aon poste iï. William de Crood, 
attorney pour la division de New-York, accusé do 
mollesse et d'incompétence (ian? l'application de la 
prohibition. Les attorneys de Philadelphie, Jocketm-
vilie et Atlanta ont été destitués pour des raisons 
analogues. 

— Ds Bombay : Il y a eu 9 tués, 10S blessée, 
depuis le 3 mai. au cours des bagarres «ni M» sent 
prodnites entre Hindous et Musulmane. Des coaebets 
isolés cont' ,:ent. Des renforts militaires sont arrivés 
de Poonn a police a cerné les éléments saepeois. 

— En / triche : Le Conseil national s élu, par 
89 voix cuitra 39, le nouveau gouvernement raivant 
les propositions faites par sa Commission principale. 
Les parti» de la coalition bourgeoise, chrétiens, so­
ciaux, grand-allemand et agrarien ont voté pamv la 
Cabinet àtreeruwitz, les socialistes ont voté contre. 

REnSEIGIIEmENTo uutrffrKmMMJX 

M. Dekeyser: 2e. Da's Dan 
Se, Tinette, à M. Trivier; — CJF : 1er, Anette, a 
U Trivier: S \ Nadia, a Mme Lebec. 

Sohippcrkes. 0 * 9 kil. — CJM2: 1er. Colo, a 
Mme Blanquart; — COF : 1er, Folette. i M. Dekey. 

Griffons bruxellois moins de 3 kil. — OOF : 1er, 
Friquette, à Mlle Grnaon; 2o. Cosette. i. M. Fremanx; 
— CJT : 1er, Poueette, i M. Kieffer : 2e, Cosette, à 
M Fremaux; 8e. Dersl, à M. Monnicr. 

Griffons bruxellois, plus de 3 kil. — COF : 1er, 
Thaïs, k Mme de Tomeskiewiz; 2e. Tita. i M. G. 
Dnquenne. 

Griffons belges, moins de 3 kil. — COF : 2c. Ketty, 
k M. Dotlos. 

Brabançons, moin» de 3 kil. — COF : 1er. Rolande, 
e M. Masure C. ; 2e, Ninette, a M. Bauwens: 3e, 
Tosca. i Mme Tays ; — CJT : 1er. Bolaade a H. C. 
Masure; 2e. Ninette, i M. Bauwenf ; Je, Gamine, à 
"il. Monnier. 

Brabançons, plus de 3 kil. — OOJI : 1er. Chariot, 
à SL Blanchard: 2e, Manno. à M. C. Masure: — 
CJM : 1er. Uânno, à M. C. .Marure : 3e X... i Mme 
Vrrlet: — COF : 1er, Bricole, à Mme Tomaskiewiz ; 
2a. Belle, i M. Ncerinekx; — CP : 1er, à U. C. Ma­
sure. 

Piasiheri seins. — C.Ch.M. : 1er, Ch. Nox, k 
M Vanderhaegen ; — COM : 1er noir et feu. Biscot, 
h M. Vanderhaegen; 1er chocolat, Bruno, k il. Van­
derhaegen; 2e noir et fe-i Boris, à M. Bauval; —-
CJM : 1er, Boris, * M. Bauval; 2e. Nox, a M. De-
byttère. 

Toy terriers. — COM : 1er, Tintin, a M. Watteau; 
— OOF : 1er CAC, Nanette. * Mme de Lopatte; — 
OJT : 1er, Girlie. k Mme de Lopatto; — CL : ter, 
k Mme de Lopatto; — CLE : 1er, k Mme de Lopatto. 

COTONS 
LIVEBPOOL. 4 saaL 

importations, 10.126; AzajTicajii. 
, hausse 4 ; Egyptien, haussa 15. 

( rTEW-OSliBAHS. d mai. 
Cotons Middllag TJplaad. — Disponible, 18.SS; - j 

Cotons k terme : Sur janvier. 19.01; mare, 1 S.93-04» 
juillet, 18.S6-S8; octobre, 18.S5-88; décembre, 1S.OS. 
13.00. 

NEW.TOBK, d aaat 
CLOTUEE. — Cotons Mi<a»nf TJplaod. — Diapo. 

nible, 19.90: — A terme: Sur mai 19.«J-e8: jufi, 
19.10; juillet. 18.91-93: août, 19.03: septembre, 19.06; 
octobre. 19.06-03; novembre, 19.03. 

Recettes. — Aux ports de l'Atlantique. 1.000; sua 
ports du Golfe, 5.000; aux ports du Pacifique, nulles; 
dans les villes de l'intérieur, 4.OOP. 

Exportations. — Pour la Grande-Bretagne, 2.000; 
Franco et Continent, 2.000; pour le Japon, nulles. 

New-York. 4 mui. ' — Statistique hebdoma­
daire des cotons publite par la Bourse de Nevrx 
York: Recettes aux ports de l'Atlantique. 14.000; 
du Golfe. 37.000; du Pacifique, 7.000. Recettes 
dans les ;',1 villes do l'intérieur, S2.00. Total des 
recettes depuis le 1er août, 9.00.000. Exporta­
tions pour la Grande-Bretagne, 16.000: pour 1* 
Continent. 60.000: pour le Japon, 17.000. Tot:,I 
des exportations depuis le 1er août, 7.386.000; 
exportations pour la Grande-Bretagne depuis le 
1:.' août, 1.760.000; exportations pour le Conti­
nent depuis le 3<'r août. 4.234.000. Stocks dans 
tous les ports. 1.334.000; stocks dans 31 villes 
de l'intérieur, 360.000. 

— L'Agence Avals est autorisée a déclarer que les 
informations de source étrangères relatives « l'assas­
sinat d'un prerre bulgsrc à Ji frontière bn'.caro-rotigo-
5!.ivv fiont iuexactes. 

Marché des changes à l'Etranger 
Londres: tMlr Taris. 124.16; Bruxelles, SeO.43 ; 

Bac hors banque, 0 'i/^-'. Prêt a court terme, d Va. 
New-York : Sur Paris, S90 7/8 Londres. 480.37; 

C:>. transi.. 4S3.31: sur Bruxelles, 13.88 'i 

Chez les Scouts de France 
Le coude ù coude des Scouts de France 

de la province des Flandres, a l'occasion de 
l'i fête Saint-Georg<es. leur patron, avait 
ri-uni nn nombre particulièrement Impres­
sionnant de ebefs. Autour dn commissaire 
de la province des Flandres, M. Barrais, et 
dos commissaires des districts de Lille 
KoubaLv., Tourcoinj; et Cambrai, s'étaient 
croupes S7 aumôniers, chefs, assistants et 
routiers, représentant dans l'ensemble onzf> 
troupes de Lille, sept de Bonbalx, six de 
Tourcointr. denx de Cambrai, nne de Doaii, 
nne de Hantmont et une de Bernent «fit 
fraternité de ce coude t couda n tro«TMt 
encore resserrée- par la présence de dasax 
scouts anglais et de nn scout lithuanien, te 
pins franche gaieté ne cassa do tdgtWr at 
plusieurs chefs se firent applaudir daas t*a 
chants, monologues et extraits 4e r«wn 
scoute. Le chant a Saint-Georges et eaM 
fédéral de « Va. Scout de France », ekasMam 
avec le chant des Adieux, ce coudo t « a S â 
Or la province des Flandres. 


